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Notes srn des espèces asiatiqves nu gey/îe PiroTiM\,

SECTIOy PounTHIAEA [lioSACKEs) .

PAR M. .1. Cardot.

PiioTiNiA AMPiiiDoxA Relid. el \MIs. (Syn. : Slratmiosia nuiphidoxa

Sclineid.). —Su-tcliuen orienlal : district de Tchen-keou-lin , ait. i/ioo m.

(Farges, n" 22).

Dans la forme type, les styles sont libres, an moins dans le tiers ou la

moitié supérieure, ou nu-me beaucoup plus bas; mais j'ai décrit dans les

Noiuhip sijHlriiitilictie, 111, p. 877, sous le nom de var. sUjhsa, une forme

caractérisée par ses styles soudés soit jusqu'au sommet, soit jusque dans

le voisinage du sommet. Cette forme a été récoltée dans plusieurs localités

du Kouy-Tcheou par les Pères Cavalerie,. Fortunal et Esquirol.

Le Ph. /tutpliidn.rn est assez voisin du Pli. avfriila Wall., de l'Inde: il en

diiïèrc par linllorescence moins contractée, formée de Heurs moins nom-

breuses, plus grandes, plus longuement pédicellées, et par les styles plus

nombreux, généralement au nombre de 5, plus rarement de li.

D'après les étiquettes accompagnant les écbantillons de la var. sii/losn .

le fruit, de couleur rouge tomate à la maturité, est très doux, sucré el

comestible; il peut atteindre la grosseur d'une mirabelle.

PiiOTivr^ Cai,lf.rva\a Card. roiiih. nova: (Syn. : Pourthinoa ùillniidiia

Dcne.) —Szechwan (Henry, n" 563 1). Su-tchuen oriental : district de

Tchen-keou-tin, ait. 2,000 mètres (Farges, n" 769).

Le Pouitlilaea (lallevijaiia Dcne a été rattaclié au Photiiiia villom DC.

,

mais il diffère de celte espèce par ses feuilles beaucoup plus grandes

et plus larges moins atténuées à la base, à denticulation moins serrée et

moins fine, à nervures latérales plus nondjrcuses (8 à 10 paires); il se

distingue, d'autre part, du Ph. Ucauverdiana Sclineid. par ses feuilles plus

larges et par la villosité assez abondante (|ui recouvre les innorcscences,

les jeunes rameaux et souvent la face inférieure des feuilles, parfois mémo

la face supérieure à l'état jeune. Sur le type de Callery, de mêmeque siu-

le n" 503 1 de Henry, les styles, au nombre de 3, sont soudés juscpie

dans le voisinage du sommet, tandis que, sur les écbantillons de Farges,

ils sont libres presque dès la base.

Le D' Harmand a récolté dansle Laos une vaiiété de cette espèce dif-



—569 —
fëianl du type par ses feuilles plus allongées, à dents plus nombreuses,

plus rapprochées et inég^ales; les styles, soudés inférieu rement, sont libres

au m»ins dans toute la moitié supérieure; je l'ai désignée sous le nom de

-var. laosensis [Not. sijsh'iii., 111, p. Syy).

PiioTiMA VILLOSA DG. (Syu. : Cvataegus villosa et C. laevis Thunb. ;

Phot'tma laevis DC; Ph. variabilis Hemsl.). —Très répandu au Japon,

où il a été récolté dans de nombreuses localités par l'abbé Faurie. Corée :

ile Quelpaert, Mokpo, Hallaisan (Faurie, 1907, n"' i556, iôSq, i56o).

Gliine .• Kouy-tcheou, route de Piu-fa à Kouy-yang (Cavalerie et Fortunat,

n° 2606).

Espèce très variable, tantôt plus ou moins velue sur l'inflorescence, les

jeunes rameaux, les pétioles, les feuilles; tantôt complèlement glabre.

Les Poiirtkiaea corenna, Oldliami, TImnhergn et Zollingeri de Decaisne ne

sont que de simples formes de cette espèce.

L'abbé Faurie a récolté, au Japon, dans la province d'Akita (n" i/i3i),

et sur les montagnes d'Hakodate (n" oaa/i) mie forme remarquable par

son fruit non recouvert au sommet, et émergeant plus ou moins distinc-

tement entre les lobes du calice (var. em^rgens Gard, in Not. System., III,

P-378).
Le type de cette espèce n'avait pas encore été signalé en Chine, où l'on

rencontre une variété spéciale, caractérisée par ses feuilles plus allongées,

?es Heurs plus grandes, etc. (var. sinica Rehd. et Wils. ).

Photima GoTONEASTERGard. comb. nova. (Syu. : Poitrtinaea Cotoneaster

Dcne.) —Japon: côte d'Yechiu, près de Fushiki (Faurie, 189-2,

n°7979).

Cet échanlillon est bien identique au type de l'espèce de Decaisne

conservé dans l'Herbier général du Muséum (11" 5^ de Zollinger) par

l'abondante villosité de toutes les parties, la forme des feuilles etc.; il en

diffère seulement par les rameaux florifères plus allongés, et par l'inflo-

rescence composée de fleurs plus nombreuses, disposées eu petites pani-

cules et non en corymbes ombelliformes; je ne pense pas que l'on puisse le

séparer de cette espèce.

Le P. Cotoneostev a été rattaché au Pli. villosa DC, mais il diflere de

toutes les formes de cette espèce polymorphe par l'abondant tomentum

blanchâtre qui recouvre les inflorescences, les jeunes rameaux et la face

inférieure des jeunes feuilles. Si ce n'est pas une espèce distincte, ce

serait tout au moins une variété remarquable.

Ainsi que je viens de le dire plus haut, le Pourthiaea Zollingeri Dcne

n'est qu'une forme du Pli. villosa DG.; il est représenté dans l'Herbier

général du Muséum par le n° 548 de Zollinger, cité par Decaisne comme

lype de sa plante; mais, dans l'herbier Drake, ce mêmen' 568 se rapporte

X
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an P. Colomasler; il y a donc en probablement un mélange dans les

iVcoltcs de Zollinger.

PnoTixFA LUCiDA Schnei(^( Syn. : Pottrthùmi hicidti Dcne; Pholiiiia villosa

\sxr. Jbvmosana lice.) —Formosc : Korisho (Faui-ie, 191 'i; n" 'jH, 82);
Shinten (Faurie. 191 A; n" 79): Drai (Fanrie, 1916: n° 80); Hokulo

(Fauric, 1900; n" 126); fonH de Alarnyama (Faiiric, 1908; n" lay).
' On a eucoio i-allaclid celle plante an Pli. villnsn DC; cependant elle

lesle dislincle dos formes entièrement glabres de celte espèce par ses

(ènilles phis allongées, devenant coriaces à l'élal adulte et paraissant per-

^, sistantes.

^ Photima FOKiFVKvsrs Franch. nis.s. in hcrh. Mus. Pari (Syn. : Ph. La-

louchoi Francb. ibidpin: Ph. {rlabra var. fokinnpiisis Franch. in lUill. Soc.

hol. de il-., XLVI, p. 9,07. )

Cette plante ne peut certainement pas (^Iro rattachée an Ph. glahra

Maxim.; elle s'en dislingue, à première vue, par son inllorescence pauci-

llore, bien moins ramifiée, et par ses feiiilies plus minces, plus élroites,

plus longuement acuminées, garnies aux bords de dents très nombreuses

ol Irès aigut's, |)res(pi(; siibniécs. I']llc a|)paiiient à la section Pouvihinea

,

mais reste bien distincte de tontes les autres aspèces de ce groupe.

PiioTi\i\ lb;AiJVi;Hi>HN\ SchueiilASyn, : Ph. (Miuilnin Lévl. in Fedde,

Jtciiori , IV, |i. 3.")'i ! ) —S/erliwan. S. \\ ushan (Henry, n" 7/100). Su-

/ Icbnen oriental : district de Tcben-lveou-lin . ail. i,/ioo mètres (Fanges,

n" 77^5). Kouy-lclieou : Ly-po ((lavaiciie. 1899; n" 2()3i', Ph. (jiviiln-ivi

Lévl. !). ^uniiaii : San-chan, près Tchen-inong (Marc Mey, 1907; JJu-

cloux, n" 5i48}.

Var. NOTABiMs Relid. et Wils. (Syn. : Ph. notnbilis Schneid.) —Su-

Icbnen oriental : district de Tcben-keou-tin (Farges). Echantillon- bien

identique au type de la plante de Schneider (n" 369 de Wilson, Veitch

Esped.).

Je partage entièrement l'opinion de Rehder et \\ ilson, qui pensent que

cette plante n'est qu'une variété à grandes et larges feuilles du Ph. Iloau-

verdinnn.

J'ai décrit ( Vo/. «/ys^'w/. . III p, .'JyS) sons le nom de var. hrerifolia

une antre fonne différant du type par les feuilles pins courlcs, et propoi-

lionncllemenl plus larges, brusquement contractées au sommet en \m petit

acnmen court et à nervures secondaires moins nombreuses (7 ou 8 paires,

au lien de 8 à 13); celte variété se distingue, d'autre part, du Ph. cillosn

l)G. par les feuilles plus arrondie.s à la bas^' et par les styles plus longue-

ment soudes inférieurempnt. Elle a été trouvée par \Vilson dan» le Hn|>eli
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02ci(lcnlal (n" loôO) cl à Sliing-slian , Chine ccnliale (n" 79'»), et par

Farfies dans le district de Tchen-keou-tin (Su-lchuen oriental).

Le Pli. Ih'/iiivri-diiiiiii Schncid. se disling-ue des formes glalurs ou gla-

l)i'escenles du Pli. vilUmi DG. par les feuiiics plus allong-ées, moins rclrécies

à la base, à nervures lalc'rales {généralement jilns nondtreuses (8 à

\-î paires au lieu de 5 à 8). Les styles, le plus souvent an nombre de 3,

sont tanl«jt libres jusque près de la base, tanlôl, au contraire, soudés

jusque dans le voisinage du sommet, avec tous les étals intermédiaires.

Les Icuilles sont glabres sur les deux faces, ou pubérulenles en dessous,

principalement sur les nervures.

D'après l'échantillon authentique du Pli. Cavalrriei liévl. figurant dans

rilerbier du Muséum (n' iGSi de Cavalerie), il est impossible de distin-

guer celte plante du Pli. Iteiiuvcrdiana.

Photimà suBUMBELLiT\ Rclid. et NViis^(Syn. : Pl>. }Mn-iJolitt var. ?

Sclmeid. 111. llaiidb. Laubhold:, 1, p. 711). —Hupeh : Tcliang (Henry,

1887; n" 3oo-2). Prov. de Kwang-tung (Ford, n" 69). Western Hupeh

(Wilson, Veitch Exp. , n" 1000). Rehder et Wilson {PL ]]ilsoii.., I,

p. 187) attribuent ce dernier numéro auPA. Beauverdiana Schneid.; mais

l'échantillon figurant dans les coîlections du Muséum n'appartient certai-

nement pas à cette es()èce el me semble devoir cire rapporté au PIt.

siihiimhellula Rehd. et N\ ils.

(ietto espèce se reconnaît facilement à ses pétioles cstrcmemcnt coin-ls,

III' dépassant pas 1 ou 9 millimètres, ft à ses corymi)es paiieillores, snb-

undiollilorines, à axes non ou à peine lanieux, très Ibriemenl vcrruqueux

au moment de la fruclilicaliou.

Une var. pjV/osrt Card. in Lecomte, ^'»^ sii-sirm. , 111, p. 079, caracté-

risée par l'indorescence , les jcimes rameaux et la lace inférieure des

feuilles velues a été récollée par Popow, en i883, à Fu-tschau (Chine).

PiioTiMA l'ARViFouA Schucid. —Westeru Hupeh O^ilsou. 1900; Veitch

Exped., n' 1001). Kouy-tcheou : Pin-fo (Cavalerie et Forlunat, 1903:

n" 1392), et sans indication de locahté (Cavalerie. 1908; ir i3o3;.

Su-lchuen orientai : district de Tchen-keou-lin (Fargos).

Voisine de la précédente, cette espèce en diifère par ses feuilles, plus

petites et surtout plus étroites, et par ses fleurs, plus petites égaiemeut,

encore moins nombreuses et portées sur des pédicelles très grêles et

beaucoup plus longs.


